
Gilles Savary, bordelo-aquitain, était un fervent partisan des LGVs... tant que la sienne (LGV 

Tours-Bordeaux) n'était pas définitivement dans les tuyaux. Pour cela il défendait même avec 

vigueur son prolongement vers Toulouse et le Sud Aquitaine puis l'Espagne... avant de virer 

casaque ! 

Quoi d'original finalement qu’un homme politique opportuniste de plus ? 

 

Evidemment, tout ça n’a sans doute rien à voir avec le fait que Gilles Savary est député de la 

9è circonscription de Gironde… traversée par le tronc commun du GPSO et le triangle de 

Captieux ! 

 

Alors voici quelques extraits chronologiques de son blog (en vert ses citations pro TGV, en 

rouge ses citation antiTGV proBagnoles, en bleu mes commentaires sarcastiques) :  

http://www.gilles-savary.fr/2008/01/18/ligne-ferroviaire-grande-vitesse-sud-europe-

atlantique-linsupportable-chantage-de-letat/ 

Je suis très surpris des commentaires alarmistes attribués au Préfet d’Aquitaine, Monsieur 

Francis IDRAC, par le journal Sud-Ouest du mercredi 16 janvier 2008, évoquant la menace 

d’une réalisation prioritaire du TGV Bretagne avant le TGV Sud-Europe Atlantique, faute de 

financements suffisants obtenus de la Région Poitou-Charentes. 

Outre que l’on peut comprendre le moindre intérêt de Poitou-Charentes à subir les 

désagréments environnementaux d’une ligne TGV dont elle ne tire pas les mêmes avantages 

que Bordeaux ou Toulouse, il est stupéfiant que les priorités ferroviaires de l’Etat relèvent 

d’un tel marchandage et non pas d’objectifs de transport. 

--------------------- 

SEA, c'est important et surtout plus important que la Bretagne... 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2008/09/23/lgv-sud-europe-atlantique-clarifions-nos-priorits/ 

Avec 15 millions d’euros contre les 400 sollicités, la section Tours-Bordeaux du projet de 

Ligne à Grande Vitesse (LGV) Sud Europe Atlantique est notoirement sous-financée par 

l’Europe (0,27%) qui privilégie les sections transfrontalières. Je me suis engagé auprès de 

grands élus locaux à solliciter les « fonds de tiroir » de la Commission Européenne pour 

augmenter, si possible, la contribution de l’Union Européenne sur la section Tours-Bordeaux. 

Encore faut-il convaincre la Commission Européenne que la LGV Tours-Bordeaux a bien 

vocation à déboucher prioritairement sur l’Espagne et à libérer la voie classique pour y 

développer le fret ferroviaire en alternative au « tout camion ». 

--------------------- 

SEA, c'est tellement important qu'il faut aller au delà de Bordeaux jusqu'à l'Espagne, pour que 

Tours Bordeaux soit aussi une section internationale 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2008/09/26/intervention-de-gilles-savary-sur-france-3/ 

--------------------- 

 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2009/07/17/lgv-sud-europe-atlantique-a-ptitionne-dur/ 

notre ami très écologiste Noël Mamère, qui vient d’engager sa bonne ville de Bègles avec joie 

et allégresse dans le grand projet Euratlantique pour la bagatelle de 216 hectares de 

renouvellement urbain, y allait de son antienne anti-TGV devant une salle subjuguée par une 

telle combativité post moderne 

 

Certes la vie politique m’a appris que les français adorent qu’on les trompe avec aplomb, et 



tolèrent la contradiction pourvu qu’elle cloisonne les auditoires. Mais là, tout de même, on 

frôle le télescopage neuronal. 

« Contre le tout TGV, pour un développement raisonné du ferroviaire » : pourquoi pas mais 

qu’est ce à dire ? Le TGV n’est pas tant l’alternative à la petite vitesse qu’à l’aviation qui est 

le mode de transport le plus émissif. Depuis le Thalys, il n’y plus de liaison aérienne entre 

Paris et Bruxelles. Est ce si mal « raisonné » ? Pour ce qui est de Toulouse Paris, il devrait 

permettre de faire l’économie d’un nouvel aéroport à Toulouse en parfaite compatibilité avec 

le développement d’Airbus sur place plutôt qu’à Hambourg. 

Et pour ce qui est de la branche atlantique, elle permettra enfin de créer un corridor de fret 

ferroviaire entre la péninsule ibérique et le nord de l’Europe. Franchement, on a connu des 

projets de TGV plus irraisonnés. 

 

En tout cas nous n’avons guère d’alternative à l’un ou à l’autre [les camions Megaliners], et 

bienheureux encore si l’on échappe à l’un des deux. Si ! Il y a la solution de rester immobiles 

parait-il ! Au moment où les deux tiers de l’humanité aspirent à bouger et s’y emploient.  

Noël Mamère qui fait la navette toutes les semaines entre son domicile parisien et son boulot 

de maire connaît bien cette aspiration immémoriale de l’humanité à la liberté de circuler. On 

peut toujours se raconter des histoires d’enfants sages, mais elles n’intéressent ni les 

espagnols ni les maghrébins pour lesquelles la plaine aquitaine est l’une des deux portes 

d’entrée en Europe continentale. 

 

C’est vrai que le TGV à lui seul ne fait pas le printemps, mais prenons garde à ce que son 

retard ne nous condamne à un long hiver de nuisances en tout genre.  

Je sais, je sais….pourvu qu’elles soient chez les autres…Mais c’est là précisément que la 

responsabilité des élus doit s’exercer car la somme des intérêts particuliers n’a jamais fait 

l’intérêt général. 

--------------------- 

Que pense notre ami Savary d'hier du Savary d'aujourd'hui ? Ces neurones ont-ils télescopé 

avec l'age ? 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2010/02/25/les-verts-aquitains-en-militants-pro-rchauffement-

climatique/ 

Les Verts Aquitains en campagne sont décidément déroutants, ce qui pourrait être un 

compliment pour des environnementalistes, si leur principal thème de campagne n’était leur 

opposition radicale au projet de TGV Sud-Europe Atlantique! 

 

Quant à la jeune Marie Bové, tête de liste en Gironde, elle a visiblement décidé de vieillir vite 

en politique: signataire d’une pétition pro-TGV avant sa candidature quand elle était 

assistante du groupe PS de la Communauté Urbaine de Bordeaux, elle explique aujourd’hui 

que c’était sous la contrainte des tyrans socialistes locaux, afin de se parer en campagne d’une 

virginité anti-LGV… 

 

Pourtant, au Parlement Européen, Europe Ecologie a voté tout à la fois et sans états d’âme, 

pour le développement du cabotage maritime et pour le projet prioritaire n°3 de Grande 

Vitesse Ferroviaire par la façade atlantique. 

C’est en effet l’un des plus polyvalents et des plus vertueux au plan environnemental: Il 

permettra à Toulouse de faire l’économie d’un nouvel aéroport tout en maintenant les emplois 

d’Airbus à Blagnac plutôt qu’à Hambourg, et se substituera aux navettes d’Air France au 

départ de Bordeaux; il libèrera la voie classique actuelle entre Bordeaux et l’Espagne pour en 



faire un corridor ferroviaire dédié au fret afin d’y basculer le maximun possible des 14000 

poids lourds qui transitent quotidiennement dans la plaine Aquitaine. 

 

Naturellement, il faut prendre le plus grand soin des paysages et patrimoines naturels 

sensibles comme on l’a fait en Provence où plus personne ne songerait à se passer du TGV. 

Mais que le Parti politique le plus engagé dans la défense de la planète, soit à ce point disposé 

à y renoncer pour racoler des voix, exalter le primat des intérêts particuliers sur l’intérêt 

environnemental et clientéliser les protestations les moins désintéressées, constitue une 

dégénérescence du sens collectif et donc de l’engagement politique. 

--------------------- 

Le Savary du jour se déroute-t-il ? Mais il faut croire que comme Marie Bové, il vieillit vite ! 

Rendez-nous le Savary jeune... 

Allez, je m'acharne sur une girouette, mais voir une future girouette se moquer de girouettes 

de toujours, c'est croustillant. A noter que s'il est critiquable pour un parti censé défendre la 

planète, de ne pas le faire pour gagner des élections, que penser de l'attitude d'un élu qui en 

dépit des risques pour la planète... fait passer en priorité l'équilibre financier ? Sans doute que 

le cimetière est l'activité humaine dont les locataires ne coûtent ni trop cher ni plaintifs, que 

c'est notre destinée à tous. Mais cela doit-il être la destinée de la société ? 

____________________________________ 

Certes, tout est permis dans les salons mondains, y compris l’esthétisme intellectuel de la 

décroissance, l’éloge de la lenteur ferroviaire ou le nouveau mythe de l’immobilité, mais la 

réalité prosaïquement concrète est que les Verts aquitains font, en matière de transports, une 

campagne cynique et acharnée en faveur du tout routier et de ses nuisances. 

--------------------- 

Alors pourquoi Savary a-t-il rejoint ces positions "mondaines" ? 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2010/03/11/pourquoi-l-aquitaine-a-besoin-des-lgv/ 

Il faut se féliciter que les projets de L.G.V. aquitaines se soient invités dans la campagne des 

élections régionales et obligent les listes en présence à prendre publiquement leurs 

responsabilités.  

N’étant pas personnellement candidat, mais ayant mené un long combat autour de ce dossier, 

finalement voté par tous les groupes politiques du Parlement Européen, dont Europe Ecologie, 

je voudrais simplement dire pourquoi je le considère comme important pour l’Aquitaine. 

Au plan régional, les LGV sont une chance et un progrès inestimables pour nos territoires : 

• En réduisant considérablement les temps de parcours et en ne s’arrêtant que dans un 

petit nombre de gares, les T.G.V. sur lignes propres (L.G.V.) favorisent la 

multipolarité. Ils constituent un formidable outil d’aménagement et d’équilibre des 

territoires au sein d’une région aussi étendue que la nôtre. Si les TER sont une réponse 

écologique à l’étalement urbain, les TGV permettent de le contenir en renforçant un 

nombre limité de villes moyennes et de pôles secondaires.  

• L’innovation majeure que constitue la mise en place de trains régionaux à grande 

vitesse (TRGV) entre des gares intermédiaires permettra, par exemple, de continuer à 

habiter à Captieux ou Mont-de-Marsan à 30 mn et moins d’un travail, d’une université 

ou d’un hôpital bordelais en 2020 (contre 1h21 mn aujourd’hui). Seule la grande 

vitesse permet de satisfaire le désir croissant de « réversibilité » résidentielle des 

ménages, et de concilier dans la même Région des emplois et des carrières 

géographiquement peu compatibles au sein des familles  

• La gare de Bordeaux va devenir une plateforme d’échange internationale de premier 

ordre entre Paris, Toulouse, la Méditerranée, l’Espagne et le Portugal, digne d’un 



grand aéroport mais sans ses nuisances. Toulouse le redoute, Bordeaux, Bègles et 

Floirac s’y préparent à travers la grande opération de Renouvellement Urbain 

Euratlantique. Le TGV au XXI ème siècle redonnera à Bordeaux son dynamisme 

économique et social, perdu avec le déclin de son port au XX ème.  

 

--------------------- 

Que voilà un brillant Savary ! 

____________________________________ 

En termes d’environnement et de lutte contre le réchauffement climatique, ce projet est le plus 

pertinent de tous les projets de L.G.V. actuels : 

• Outre qu’il va supprimer la plupart (voire l’intégralité) des navettes aériennes, Paris-

Bordeaux (148 g de Co2 par passager/kilomètre pour l’avion contre 2,6 pour le TGV), 

il évitera à Toulouse de se doter d’un nouvel aéroport tout en lui permettant de 

conserver sur celui de Blagnac les précieux emplois d’Airbus.  

• Pour ce qui est de sa branche atlantique, il va enfin (c’est déjà bien tard) libérer la voie 

actuelle pour en faire un corridor de fret permettant de capter une part significative des 

14 000 poids lourds quotidiens qui paralysent chaque jour la rocade de Bordeaux (196 

g/Co2 par tonne/kilomètre pour un poids lourd de 35 tonnes, 267 dans les 

embouteillages, contre 2 pour un train électrique). Le train ne règlera pas tout mais il 

prendra sa part, aujourd’hui ridicule (3%), des échanges transpyrénéens de 

marchandises.  

• C’est évidemment une fable, et ce serait une faute que d’entretenir l’illusion, qu’une 

simple rénovation des voies actuelles en cours de saturation sérieuse au Pays Basque 

et au sud de Bordeaux, pourrait suffire à cumuler demain tous les trafics ferroviaires 

de notre plaine Aquitaine : international, Corail, T.E.R., fret et Tram train. Une étude 

que personne ne conteste, estime la saturation complète de notre réseau en 2020, date 

à laquelle les actuels projets LGV ne seront pas encore achevés.. 

 

--------------------- 

Si c'est une fable que la rénovation des voies actuelles (évidemment nécessaire) est suffisante, 

pourquoi Savary est-il maintenant partisan de cette option ? 

____________________________________ 

Il est vrai que le plan de financement de ce grand projet national procède d’une détestable et 

hasardeuse mise aux enchères des collectivités locales par l’Etat. Mais n’oublions pas que ce 

sont les péages de TGV et bientôt une Contribution de Solidarité Territoriale prélevée sur 

leurs trafics qui ont vocation à financer l’infrastructure des TER et les déficits des trains 

d’Aménagement du Territoire. 

--------------------- 

Et donc, sans LGV ni TGV, comment finance-t-on tout cela ? 

____________________________________ 

Dans la grande région de transit international qu’est l’Aquitaine, un refus obstiné de la Grande 

Vitesse ferroviaire pour les trafics longue distance qui la traversent serait tout aussi absurde et 

injustifiable que pourrait l’être, dans les zones urbanisées, la tentation du « tout TGV » aux 

dépens du TER… 

--------------------- 

On en arrive à l'opportunisme "Le TGV c'est bien pour moi, mais pas pour les autres". Et une 

erreur fondamentale pour les zones urbanisées (songe-t-il à PACA), où c'est bien des LGV qui 



permettront de développer les TER en libérant des sillons sur les lignes existantes 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2010/12/07/bordeaux-la-nvrose-phobique-du-grand-

contournement/ 

Après avoir fait campagne contre les projets de LGV aux élections régionales de 2010 (alors 

que les TGV sont les seuls trains à gagner significativement du trafic sur l’automobile et 

l’avion), voilà que les Verts Gironde partent en campagne cantonale pour 2011 contre le non 

projet de Grand Contournement routier de l’Agglomération Bordelaise, lancé par l’Etat puis 

retiré par l’Etat dans la plus grande confusion.. 

L’hystérique vrai-faux débat bordelais sur l’ex-futur projet de Grand Contournement routier 

est en réalité un débat sur l’usage de l’automobile et sur le report modal en faveur des moyens 

de transport les moins polluants (rail, tramways, bus accessoirement). 

Et c’est là, précisément que se pose la question du compromis entre l’écologique et le social. 

Outre les populations d’une grande précarité réduites à l’extrême vulnérabilité de 

l’immobilité, seuls des privilégiés économiques peuvent prétendre aujourd’hui vivre près d’un 

emploi stable et effectuer à vélo ou à pied leurs déplacements domicile –travail- école, de 

chalandise ou de loisirs, dans une ville agréable disposant de tous les services, quitte à se 

payer deux fois l’an des vacances exotiques en avion 

 

Ainsi, faute de parvenir depuis 20 ans, nulle part dans le monde, à un transfert modal 

significatif de la route sur le rail (sauf pour les TGV), il devient évident qu’il faut plutôt 

s’atteler à décarboner l’automobile et modifier ses usages plutôt qu’à rêver de sa suppression 

au moment où le monde émergent s’y convertit massivement…C’est précisément pour réduire 

les émissions de GES par tonne transportée que les Scandinaves eux-mêmes prônent des 

camions…de 60 tonnes ! 

--------------------- 

Si comme le dit Savary, les TGV sont le seul outil de report modal qui a fonctionné, pourquoi 

s'y opposer maintenant ? 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2010/12/14/transports-et-cologie-la-polmique-de-bordeaux/ 

De là à susurrer meso vocce que je serais à la solde du lobby routier, moi dont les combats 

antiques pour le tramway de Bordeaux ou pour le TGV- il est vrai combattu la semaine 

dernière encore par les amis de Monsieur Chausset- ont occupé une bonne partie de ma vie 

politique, je suppose qu’il n’y a qu’un pas. 

En réalité, je n’ai fait qu’expliciter à Bordeaux les questionnements posés aux politiques de 

Transports cotemporaines, partout en Europe, pour précisément lutter avec le plus d’efficacité 

et de rapidité contre la contribution considérable du secteur des Transports à l’effet de serre, 

après 20 ans de priorité pour un « transfert modal » des passagers et des marchandises de la 

route sur le rail et la voie d’eau: 

1) Seul le TGV a significativement fait basculer des trafics passagers de la route et de l’avion 

sur le rail, c’est à dire des deux modes de transports les plus polluants sur le moins polluant. 

Cela tient au fait qu’il tend à s’affirmer comme le train du 21ème siècle, adapté à une hyper 

métropolisation du peuplement, comme le train de marchandises était celui du 19 ème siècle, 

et le train classique celui du peuplement rural du 20 ème…C’est précisément la raison pour 

laquelle le  » Réseau Action Climat », qui regroupe toutes les grandes ONG 

environnementalistes, classe le TGV comme le mode de déplacement le moins émetteur de 

GES par usager, après la marche et le vélo…Comme quoi, il existe des écologistes qui 

préfèrent les faits aux dogmes. Ceux d’Aquitaine sont à la fois autophobes et allergiques au 

TGV.. 



2) Malgré des investissements publics considérables et de multiples et coûteux plans fret 

ferroviaire, les trafics des trains classiques s’effondrent partout en Europe en même temps que 

se creusent leurs déficits, sauf en Suisse à cause de la fermeture hivernale des cols, du fait de 

la faiblesse démographique du monde rural , de la multimotorisation des ménages et de 

déplacements à motifs multiples causés par l’éclatement géographique des services.  

--------------------- 

Pour Savary, le TGV marche. Et pas le train classique. Il revendique maintenant de parier sur 

le seul train classique ? 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2011/10/04/pourquoi-je-suis-batave-hollandais/ 

La troisième est qu’il s’est refusé à mettre en difficulté des élus socialistes pour flatter 

l’électorat des Verts en prenant position contre des projets qu’ils portent comme l’aéroport de 

Notre dame des Landes à Nantes. A ce compte là, on aurait pu aller en Saône et Loire pour 

combattre le cumul des mandats de Arnaud Montebourg (qui en est parjure) ou à Lille pour 

flatter les opposants au projet de stade de la municipalité socialiste, ou encore à Lyon contre 

le tunnel Lyon- Turin ou en Aquitaine contre le projet de LGV Sud Europe Atlantique, et bien 

d’autres réalisations portées par des élus socialistes.. 

--------------------- 

On s'en fiche que Hollande gêne ou non ses camarade barons pendant les campagnes 

électorales. La seule vraie question, "est-ce que ces projets avancent ?" 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2012/09/24/new-deal-pour-le-snit/ 

Aucun de ces sujets ne devrait être tabou pour satisfaire des besoins mieux évalués par des 

investissements mieux ajustés : ni le dogme du « tout LGV à 340 km/h » partout, ni nos 

normes démesurées d’investissements routiers en rase campagne, ni une plus grande sobriété 

budgétaire de nos matériels de transports collectifs urbains et de TER,  

--------------------- 

La sobriété budgétaire... 

____________________________________ 

http://www.gilles-savary.fr/2014/11/14/cp-bretigny-sur-orge-sortir-de-lambiguite-vis-a-vis-

du-reseau/ 

Le rapport qui vient d’être publié sur l’accident ferroviaire de Brétigny-sur-Orge ouvre une 

nouvelle brèche dans la doctrine « tout TGV » issue du Grenelle de l’environnement ! 

--------------------- 

Le même Grenelle qui lui a permis de concrétiser sa LGV SEA qu'il soutenait tant 

____________________________________ 

Alors que les projets de LGV poursuivent immuablement leur chemin sur le terrain et que le 

réseau historique continue à vieillir, il est impératif que l’Etat sorte de l’ambiguïté quant à ses 

priorités d’investissement sur le réseau ! 

--------------------- 

Quelles LGV Savary veut-il voir arrêter, et pour quelles raisons objectives autres que 

l'opportunisme qui caractérise cette girouette ? 


